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PRÉFACE

L’enfant et De l’enfant à l’adolescent. Voici deux ouvrages qui posent un regard nouveau sur l’enfant, ce petit être qui est appelé à devenir un adulte et qui vit, pendant ses premières années, le lent processus de sa croissance. Regard nouveau qui, engendrant une compréhension nouvelle des besoins inhérents à cet âge, génère une conception de l’éducation dont la modernité est éclatante, une conception ouverte et vaste, dans laquelle beaucoup peuvent se reconnaître.

Avec De l’enfant à l’adolescent, Maria Montessori aborde de façon spécifique l’éducation de l’enfant de plus de sept ans. Cet être qui, sortant de sa première enfance, se prépare à devenir adulte, en cherchant à entrer dans la culture dont il se découvre membre. Cet enfant qui progresse en différentes étapes, chacune ayant ses caractéristiques propres, avant d’arriver à la plénitude de ses capacités.

Elle décrit l’œuvre qui s’opère en l’enfant, car il faut bien parler d’« œuvre » : il s’agit en effet de la construction d’un être nouveau, d’une personne. L’auteur fait appel à l’imagination, à l’intelligence et au cœur, car pour réussir cette œuvre, l’enfant, outre ses ressources propres d’énergie, d’imagination, d’intelligence et de volonté, a aussi besoin d’aides spécifiques : un milieu ouvert, un contact vrai, réel avec la culture à laquelle il cherche à accéder, et, également, les moyens de l’expérience.

Elle lance des idées qui interpellent. Idées qui ont fait leur chemin et leurs preuves. Celles-ci continuent toujours de convaincre aujourd’hui. Ces idées, fondées sur le regard qu’elle a posé sur l’enfant, l’adolescent et le jeune étudiant, lui ont permis de dégager des lignes de force autour desquelles on peut penser faire évoluer les structures existantes : ce qu’elle ouvre comme piste de réflexion concerne non seulement les structures de l’enseignement et leur organisation, mais aussi le contenu de cet enseignement et la pédagogie adaptée aux différents âges de la croissance humaine.

Pour faire comprendre l’esprit et le sens de sa proposition, Maria Montessori, pour les trois périodes étudiées, trace les grandes lignes et souligne certains points particuliers, avec cette idée que l’enfant a besoin d’avoir devant lui « la vision du tout », la grande perspective, l’ensemble, pour savoir vers quoi il va, en quel monde il s’inscrit. Mais pour accéder à cet ensemble qui le fascine, pour le comprendre, il a besoin de passer par le détail, pris comme moyen de compréhension du tout, comme moyen d’expérimentation. Les détails et les expérimentations décrites dans cet ouvrage sont placées là à titre d’exemples. Mais quels exemples ! Il serait bien dommage de ne pas les réexploiter ! Montessori laisse à chacun le soin d’enrichir cette proposition, selon les points qui intéresseraient les enfants, pour leur permettre d’accéder au tout.

Au moment où différentes réformes de l’enseignement font apparaître pour l’École primaire la nécessité de bien placer l’enfant « au cœur du projet éducatif », et pour l’Enseignement technique et supérieur, la nécessité d’en venir de plus en plus à des formations par alternance, lire ou relire ce livre ne manquera pas de donner des idées et d’ouvrir de larges perspectives.

Ce qui convainc c’est que Montessori semble parfaitement décrire l’enfant d’aujourd’hui, cet enfant entrant dans la découverte de sa liberté et de sa responsabilité, cet enfant désirant connaître ce monde qui le fascine, cet enfant avec sa soif de devenir autonome et en même temps solidaire, cet enfant doué d’une capacité d’intelligence tout à fait extraordinaire.

Ce qui permet d’entrer dans cette démarche nouvelle, dans cette large perspective éducative, c’est qu’elle semble aller dans le sens que cherche notre société. Elle prépare les enfants aux exigences que la société d’aujourd’hui pose aux jeunes qui cherchent à s’y intégrer. Celle-ci leur demande des qualités bien enracinées et déjà éprouvées : qualités de savoir-faire, de culture, d’ouverture d’esprit, d’adaptabilité, de générosité, d’esprit d’entreprise, de sociabilité… Qualités qui sont en germe en tout enfant et qui ne demandent qu’à être enrichies et entraînées tout au long de la croissance. L’apport de Montessori, c’est de montrer que ces apprentissages se font tout au long de ce long chemin de l’enfance.

Maria Montessori esquisse, dans cet ouvrage, les grandes lignes d’un projet pour l’École, pour le Lycée et l’Université… Mais ce qu’il est intéressant de retenir, c’est le fondement de ce projet, sa préoccupation constante : aider chaque enfant à se développer, en valorisant ses potentialités, en suivant au plus près et autant que possible l’ensemble des besoins de la croissance et de la vie, et en essayant d’y répondre.

Ce regard sur l’éducation change tout ! Il ne s’agit plus dans une telle perspective, d’amener l’enfant à tel ou tel niveau de savoir-faire ou de connaissance, mais de mettre en œuvre toutes nos capacités pour aider l’enfant à conquérir « son plus haut niveau ». Cela exige du professeur, de l’éducateur, qu’il sache non plus seulement enseigner, mais éveiller l’intérêt, la capacité d’émerveillement, la réflexion. Ainsi pourra s’opérer ce passage vers le monde, vers la compréhension, vers la culture, ce passage qui permettra la relation fraternelle.

La perspective est large et cohérente : elle inclue les grandes interrogations d’aujourd’hui. C’est pour cela qu’elle permet à beaucoup de se mettre en route dans ce sens : l’épure présentée dans cet ouvrage, permet à chacun selon sa culture, selon ce qui lui apparaît de plus urgent, de donner de la densité et un contour à cette proposition. Il est passionnant d’observer comment dans le monde entier ce message a été reçu, que ce soit à Delhi, à Mexico, à Tokyo, à Rio, mais aussi à Rome, Dublin, Amsterdam ou Düsseldorf et même à Paris, Roubaix ou Rennes… Chaque école Montessori porte un projet fondé sur ce regard sur l’enfant. Chaque École s’est donnée pour objectif d’aider tout enfant à devenir « citoyen du monde » au travers de la culture de son pays. C’est ainsi que cet écrit a pu aider la recherche de tant d’hommes et de femmes dans le monde.

Jeanne Françoise HUTIN


AVANT-PROPOS

La Méthode MONTESSORI comprend quatre parties correspondant aux quatre périodes de la croissance.

Chacune de ces parties se place, sur un plan différent, bien que toutes épousent la même ligne.

La notion de ces quatre plans est extrêmement importante. Du premier — établi pour les enfants jusqu’à sept ans, — il a déjà été traité dans le premier livre.

Nous ne nous occuperons ici que des trois suivants : l’Enfant (de 7 à 12 ans), l’Adolescent (de 12 à 18 ans), l’Étudiant à l’Université.

Seul, le premier plan a été réalisé en France jusqu’ à ce jour. Mais, pour les suivants, de nombreuses expériences ont été couronnées de succès tant en Hollande qu’en Angleterre.

Puisse ce livre être chez nous l’amorce d’écoles modernes à l’image de cet idéal dont nos enfants ont plus que jamais un si grand besoin.

N. D. L. T.
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